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Centenaire du Mouvement de Schoenstatt 

Message pour le jubilé 2014. 

E 
n cette année jubilaire, de tous les conti-
nents, nous nous relions au lieu de no-

tre fondation, le Sanctuaire de la Mère trois 
fois Admirable de Schoenstatt. Nous témoi-
gnons de la présence active de Marie et mé-
ditons sur les cent ans de notre histoire sous 
la conduite de la Providence divine. Nous 
rendons grâce pour la grande fécondité de 
ces petits commencements.  

 

Au cœur du drame historique de la première guerre mondiale, notre fondateur, 
le Père Joseph Kentenich, a entendu la voix ténue de Dieu. Dans cette grande 
mutation historique, il reconnut que Dieu voulait commencer quelque chose de 
neuf avec Marie. Il a fait confiance aveuglément à cette initiative de Dieu et lui a 
consacré toute sa vie. Les jeunes élèves des Pallottins se sont associés à sa 
démarche de foi. Ce fut l’heure de notre fondation.  
 
L’Alliance conclue le 18 octobre 1914, nous l’appelons notre « Alliance d’A-
mour ». 
 
 

 
Extrait du « Message pour le Jubilé 

2014 »,  
traduit par Sr Myriam. 
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Sur les pas de  
Joseph Engling. 

Le 30 juin, un groupe de pèlerins du diocèse de Trèves est venu au 
Sanctuaire de l’Unité et à la rencontre de Joseph Engling pour sollici-
ter son intervention et son soutien. La messe a été célébrée par le 
Père Zonker. Les pèlerins ont fait le chemin de Joseph avant de 
quitter la région.  

Les 14 et 15 juin, Le 
Père Pfenning, Mr Stefan 
Schenk avec un couple 
bénévole venu de la Sar-
re offrant une semaine 
de travail pour le Foyer 
et le Sanctuaire chaque 
année. 

Les 12 et 13 juillet, rencontre annuelle des 
femmes de l’Union avec Joseph Engling et 
Gertrude de Bouillon. 

Le 26 juillet, quatre couples du Mouvement de Schoenstatt de l’Allemagne du 
sud, en pèlerinage vers Tours et Lourdes, ont fait un grand détour pour venir au 
Sanctuaire de l’Unité et à la rencontre de Joseph Engling et de la comtesse 
Gertrude de Bouillon.  
Celle-ci, pendant la première guerre mondiale, s’est mise au service des hôpi-
taux militaires à Cambrai et à Mons. Par son contact avec un congréganiste de 
Schoenstatt, elle a fait la connaissance de ce jeune essor de renouveau et est 
devenue la première femme du Mouvement. Gertrude de Bouillon 

Dans leur témoignage, ils ont écrit : « Nous prions pour l’avenir du Sanctuaire de l’Unité. Il a été 
offert en cadeau au Père Kentenich lors de son retour d’exil. C’est un héritage dont toute la Fa-
mille de Schoenstatt a la responsabilité. » 



4-8-1914 : Déclaration de guerre de 
l’Angleterre à l’Allemagne !  
 
4-8-2014 : Pour nous, jour de travail 
au Mémorial de Joseph Engling à 
Merville et jour de rencontre avec des 
personnes de Merville, dont les pa-
rents et grands-parents sont morts 
dans les combats entre Allemands et 
Anglais. Nous avons prié ensemble au 
mémorial. Puis nous avons pique-
niqué dans le beau parc de la Maison 
du Diocèse.  

Un participant 

 

4 

Le 2 août, un couple du Mouvement de 
Schoenstatt de l’Espagne, de passage 
vers Schönstatt, a visité le Sanctuaire de 
l’Unité  et le mémorial à Eswars et mé-
dité le dernier chemin de Joseph.  

Voyage-rencontre avec Joseph Engling en l’année jubilaire 2014. 

Du 2 août au 6 août. 
 
En ces jours exacts 100 ans après le début 
de la première guerre mondiale, 11 mem-
bres de l’Union des Familles ont fait le pè-
lerinage sur les traces de Joseph Engling 
et de Gertrude de Bouillon. La date de ce 
voyage n’avait pas en vue la première 
guerre mondiale, mais fut choisie pour des 
raisons d’organisation.  

En cette année du jubilé de Schoenstatt, on ne pouvait pas laisser tomber le pèlerinage-
rencontre annuel avec Joseph Engling.  
D’ailleurs le rapprochement des évènements d’il y a 100 ans avec ceux de notre pèleri-
nage de cette année offrait l’occasion de penser et de remercier. 
Voici des dates importantes : 
 
2-8-1914 : Invasion allemande du Luxembourg ! 
2-8-2014 : Nous traversons le Luxembourg, le cœur d’une Europe unie dans la paix et faisons le plein ! 
 
3-8-1914 : Déclaration de guerre de l’Allemagne à la France ! 
3-8-2014 : Nous sommes sur la tombe de Joseph Engling, le « Saint de la réconciliation » et au lycée Féne-
lon, où Gertrude de Bouillon, futur membre de Schoenstatt et du Mouvement des Femmes, a vécu sainte-
ment son « Serviam - Je veux servir » comme infirmière à l’hôpital ! 

Français et allemands au mémorial de Joseph Engling 
 à Merville. Photo Schönstatt Familienbund. 



Voici leur prière :  
 

« Chère Mère et cher Joseph Engling, 
 

M 
erci pour ces jours passés ici en cette 
année jubilaire où nous sommes recon-

naissants pour le don de soi de Joseph Engling, 
héros pour la Famille de Schoenstatt et aussi la 
nôtre. 
A notre grand Frère, nous recommandons la jeu-
nesse masculine de Catalogne et d’Espagne.  
Nous te prions aussi pour 
notre petit frère Joseph qui 
naîtra, si telle est ta volonté, 
en novembre. Une des rai-

sons pour lesquelles nous lui donnons ton nom est qu’il soit un petit héros au service de no-
tre chère petite Mère en suivant ton exemple. 
Nous te demandons instamment de prendre soin de ce Sanctuaire pour qu’il puisse continuer 
à répandre ses dons et ses grâces pour toujours. » 
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Du 13 au 16 août. 
 
Avant leur engagement définitif 
dans l’Union des Familles de 
Schoenstatt, 11 couples avec 
leurs enfants ont cherché à ren-
contrer Joseph Engling aux en-
droits de ses derniers jours ter-
restres.  

Du 6 au 9 août, une famille de « l’Institut des Familles » de Schoenstatt de Barcelone est 
venue au Foyer de Schoenstatt pour rencontrer Joseph Engling. 
Voici leur témoignage : 

Chez Joseph Engling….. 
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Du 22 au 27 août. 
 
Lors de leur temps de formation 
en Allemagne, des séminaristes 
des Pères de Schoenstatt, origi-
naires du Burundi et du Congo 
avec le Père German, sont venus 
en France pour découvrir les lieux 
où Joseph Engling a vécu les der-
niers mois de sa vie. 
 
 

Voici quelques témoignages :  
 
          Un pèlerin à Cambrai.  
 

D 
u Vendredi  22 au mercredi 28 Août, j’ai 
eu l’occasion de passer sur les traces de 

Joseph Engling.  
Celui-ci était un jeune qui a appartenu à la gé-
nération fondatrice du mouvement international 
de Schoenstatt. Il est mort le 4 Octobre 1918 
au Nord de la France près de Cambrai. A cet 
endroit, est construit maintenant le sanctuaire 
de l’unité. Comme d’autres Sanctuaires de 
Schoenstatt, il offre un cadre de rencontre 
avec la Vierge Marie sous le titre de Mère Trois 

fois Admirable.  
Joseph Engling a mené une vie héroïque. Ce dernier, malgré la situation de sol-
dat dans laquelle il était, est resté serein dans le cœur, grâce au réconfort qu’il 
recevait de la Vierge Marie à laquelle il se confiait le plus souvent.  Joseph a gar-
dé aussi le contact avec le Père Kentenich qui l’a accompagné spirituellement  
au front. 
 
De ma part, après avoir visité tous les endroits là où l’on se souvient aussi de 
Joseph Engling, voilà ce qui m’a le plus marqué chez lui : 
 
- Son évolution spirituelle, fruit de son auto-éducation, 
- Son attachement à la Vierge Marie qu’il appelait petite Mère, au Sanctuaire et à 
son Père spirituel, Joseph Kentenich, 
- Son témoignage de vie. 
Il est un modèle pour l’homme d’aujourd’hui afin de faire face aux défis du mon-
de actuel. 
 

Jean Bosco, Séminariste des Pères de Schoenstatt 
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Mon expérience sur les traces de Joseph Engling. 
 

L 
a période du 22 au 27 Août 2014 constitue pour moi un des moments inoublia-
bles de ma vie. C’est durant ce temps passé sur les traces de Joseph Engling en 

France (Verdun, Rémonville, Vimy, Lestrem, Lys, Acheville, Eswars, etc.) que j’ai su 
connaître non seulement jusqu’où peuvent arriver la folie et la cruauté de l’homme 
(ce que traduisent tant de cimetières et de monuments autour de Cambrai, rappelant 
les effets de la première guerre mondiale), mais aussi que la sainteté est possible 
même dans des événements les plus pénibles que l’homme puisse vivre. C’est le cas 
du jeune Joseph Engling qui, grâce à son don de soi inconditionnel et son auto-
éducation, nous attire même après cent ans et plus et nous montre un chemin qui 
mène à Dieu. 
Je pourrais raconter beaucoup de merveilles sur la vie de Joseph tant dans les mo-
ments heureux que malheureux. Le Père Kentenich a dit qu’il est bon de l’imiter et 
non de le copier, vu que nous sommes différents et tous appelés individuellement à 
devenir saints par des chemins divers. C’est  ainsi que je choisis de partager deux 
faits qui m’ont le plus marqué personnellement durant les moments difficiles de sa 
vie.  
En effet, lui emboîter le pas même 
en prenant un seul point de sa vie 
et l’imiter ne serait pas moins im-
portant pour la sanctification. En 
premier lieu, par son amour im-
mense envers la Mère de Dieu, 
Joseph est devenu la propriété 
totale de Marie. Malgré le manque 
de temps, le chaos et le désespoir 
de la guerre, il voulait chaque fois 
dialoguer avec elle et  gagner pour 
elle ses camarades. Cela lui a 
donné la sécurité et la confiance 
totale en la Providence divine. 
Lors d’une messe sur les champs 
de guerre, Joseph est resté avec 
le célébrant alors que les autres s’étaient enfuis à cause d’une explosion tombée à 
40 mètres d’eux.  

Même le jour de sa mort, ayant eu l’intuition qu’elle arrivait, il a dit tranquillement : « la 
petite Mère est avec moi, je suis prêt, j’ai tout en ordre ». En plus, il a été tout à tous. Il 
se sacrifiait pour les autres au lieu de se sauver devant la cruauté de la guerre. Un 
jour, Joseph est parti en patrouille à la place d’un père de famille. Une autre fois, au 
lieu de se sauver, il a aidé son camarade à creuser une tranchée alors que celui-ci n’en 
pouvait plus… 
En second lieu, c’est impressionnant de voir comment il a pu lutter pour dominer ses 
faiblesses en vue de devenir saint. Il devait cela en partie à son Père spirituel, le Père 
Kentenich à qui il se confiait. Chaque fois, dans son esprit, le P. Kentenich  lui donnait 
soutien et courage. Il y a accédé en outre grâce à sa capacité de décision et la Vierge 
Marie l’y a aidé. Chaque fois qu’il découvrait un cas de faiblesse, il s’engageait à agir 
contre. Une fois, il a perdu sa patience envers ses camarades qui lui ont volé et, saisi 
de colère, a commencé à distribuer des coups de poings. Ils étaient étonnés de voir 
cela de sa part et lui aussi a été saisi. Par conséquent, il a pris de fortes résolutions.  



8 

Un autre cas s’est produit à Rémonville où il a été séduit par le jeu des cartes jusqu’à en 
devenir un passionné, un drogué. Après qu’un officier l’a interpelé, il a beaucoup regret-
té et il a changé. En peu de mots, il n’avait pas seulement des points forts, mais aussi il 
a expérimenté parfois, comme chacun peut le constater dans sa vie, la honte, la faibles-
se, l’impuissance. Pourtant, il a lutté jusqu'à être présenté à nous comme modèle de 
sainteté. 
Puisse le Bon Dieu lui accorder l’honneur des autels afin que son témoignage de vie 
puisse atteindre plus de gens, surtout beaucoup de jeunes égarés à causes des tenta-
tions de ce monde.  
Et que le lieu saint de Cambrai où se trouve le Sanctuaire de l’unité puisse continuer à 
fleurir et renforcer la paix et la réconciliation chez tous les peuples qui ont été blessés 
par les effets de la haine.  Pour clore ce bon moment, nous avons fait le chemin de Jo-
seph, d’Eswars jusqu’au Sanctuaire de l’Unité, nous avons allumé le feu et offert nos 
contributions au Capital de grâces, afin que Joseph puisse être notre lumière sur notre 
chemin vers la sainteté parce qu’en lui, Schoenstatt est devenu une réalité.  
Merci au Père Edwin et Frère Markus qui nous ont bien guidés sur le chemin et Sœur 
Michèla ainsi que ses collaborateurs, qui nous ont accueillis chaleureusement. 
 

   Frater Léonce Ntakirutimana, Communauté des Pères de Schoenstatt,  
      Mont Sion (Vaterhaus), Terziat 2014 

A 
près notre séjour à Cambrai, je suis habité par un sentiment de gratitude et de 
satisfaction pour tout ce que nous avons vécu dans ces quelques jours. Par ce 

présent message, vous découvrirez l'expression de ma joie et un petit témoignage 
personnel après avoir parcouru les chemins de Joseph ENGLING. Merci de tout mon 
coeur pour votre dévouement au service de la Sainte Mère de Dieu! 
 
Chaque jour est une partie de notre vie, leçons et bénédictions s’accompagnent dans 
les divers événements. Ainsi, Dieu me fait constamment signe de me lever et de mar-
cher au côté de la Mère de Jésus.  Je suis très content de notre séjour à Cambrai, d’a-
voir marché sur les traces de Joseph ENGLING. Je remercie de tout cœur toutes les 
personnes qui se sont données pour la réussite de notre aventure spirituelle. Je re-
mercie en particulier notre Père et Maître du Terziat, le Père Edwin Germann pour sa 
paternité, je remercie notre guide infatigable, Monsieur Markus qui nous a imprégné 
de l’histoire de la vie de Joseph.  
  

Mémorial Joseph Engling, Merville. 

Je remercie Sœur Michéla et ses 
collaborateurs notamment Domini-
que et son Père Maurice pour l’ac-
cueil chaleureux qu’ils nous ont ré-
servé et pour l’attention particulière 
qu’ils ont eu constamment à notre 
égard pendant notre séjour. Votre 
dévouement au service du Sanc-
tuaire de notre Mère et Reine trois 
fois admirable de Schoenstatt m’a 
fortement marqué.  
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Enfin, je remercie et je rends grâce au Seigneur pour mes confrères et compagnons de 
route, pour leur capacité d’admiration envers notre cher Joseph. Chaque étape dans la 
vie de Joseph Engling était un affermissement et une progression vers le but qu’il s’é-
tait fixé : « devenir saint ». Tout au long du jour, aussi souvent qu’il pouvait, il tournait 
son cœur vers la Mère de Dieu et ainsi, il se mettait constamment en présence de 
Dieu. Sa façon de vivre consciemment et constamment en présence de Dieu m’a fort 
marqué. Après avoir parcouru son dernier chemin, par notre rite d’offrande autour du 
feu, je me suis confié à sa prière pour qu’il m’obtienne la grâce de vivre toujours en 
présence de Dieu. Ad maiorem gloriam Dei! 
 

Longin NTIRANYIBAGIRA, Séminariste burundais des Pères de Schoenstatt. 
 

Les 24-25 août, 2 familles du Portugal sont venues au Foyer et au Sanctuaire de l’Unité pour rencontrer 
Joseph Engling et lui confier leur pays, leurs familles, leurs enfants….. 

De la région parisienne... 

Une famille de la région parisienne 
vient régulièrement, selon son temps 
disponible, au Sanctuaire de l’Unité.  
 
Le 26 juillet, cette famille a rencontré 
des pèlerins allemands. Elle témoi-
gne à Sœur Michéla : 
 
« Merci pour votre accueil, pour la vie 
autour du Sanctuaire de l’Unité qui 
diffuse toutes ses grâces à tous ceux 
qui ont la grâce de pouvoir s’y arrêter 
en chemin. 
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Nous nous remettons à vos prières chaque jour pour nous aider à être les instruments 
que Dieu veut, toujours avec la Vierge Marie pour que les grâces du Sanctuaire d’origi-
ne puissent rayonner partout sur la terre, à commencer par nos familles, nos paroisses, 
nos pays, nos communautés. 
Quelle grâce d’avoir pu participer à l’Eucharistie le matin, avec ce groupe de pèlerins 
allemands dans le Sanctuaire de l’Unité, en ce samedi, jour de Sainte Anne ! Messe 
inattendue, cadeau du ciel !  
Toujours unis dans l’Alliance d’Amour. 
                    France et François-Xavier 
                                     Jean-Paul, Charles et Maria, nos enfants. 

Sont également venus au Sanctuaire de l’Unité : 

10-11 juin : réunion d’un groupe « Solidarité-Partage » 
du diocèse de Cambrai. 

De Notre Dame de  Schoenstatt à Notre Dame du Mont Carmel. 

Le 14 juin , notre Communauté a organisé sa  sortie annuelle, avec ses amis de Douai 
et d'ailleurs... Le Père Ghislain (carme) était des nôtres. Nous étions une quinzaine de 
participants. 

C'est Sœur Michéla et l'abbé Louis Fleury (prêtre d'Hordain) qui nous ont accueillis... 
très engagés dans le Mouvement de Schoenstatt, ils nous ont fait un exposé, sur ce 
qu'était ce Mouvement international dans l'Eglise...Une Famille spirituelle, un chemin, 
une alliance avec Marie, gagner des hommes au Christ, et contribuer à instaurer une 
culture de l'amour. 
Ils nous  ont parlé du Fondateur, le Père Joseph Kentenich (1885-1968), et de la vie de 
Joseph Engling (tombé le 4 octobre 1918, prés de Cambrai.) en faisant don d’offrande 
de sa vie à Marie...                   
La Messe fut concélébrée par l'Abbé Fleury et le Père Ghislain, dans la petite  
chapelle.  

Après le repas, départ pour le cimetière 
d'Eswars, au mémorial de Joseph Engling 
pour un temps de prière. 
Ensuite nous avons pris la route vers No-
tre Dame du  Mont Carmel. 
La visite de la Ferme des Preutins à 
Preux au Bois a été très appréciée.  

A l'heure du départ, l'au-revoir des uns et des autres à été un « merci  pour cette très 
belle journée réussie »..... Que dire, si ce n'est « merci à chacun ». Merci Seigneur. 
 

Extrait du témoignage d’Armelle. 
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Vivre dans l’Alliance  

 

Le Père Kentenich,  

la Mère trois fois admirable  

et le Sanctuaire de Schoenstatt. 

 
Témoignage du Père Günther M. Boll. (suite) 
 
La façon dont la petite chapelle, tellement insi-
gnifiante au début, commence à agir, le Père 
Kentenich peut déjà l’observer dès l’exposé de 
fondation : de son bureau il a en vue le Sanc-
tuaire et il se réjouit des nombreuses visites qu’y 
font les jeunes gens. 

Dans les entretiens particuliers qu’il a avec eux comme confesseur et accompagnateur 
spirituel, il constate quels progrès spirituels ils accomplissent dans leur vie intérieure. Il 
se rend compte aussi de leur activité apostolique en zèle croissant… Plus tard, chez 
ces jeunes hommes participant comme soldats à la Première Guerre Mondiale, se ma-
nifeste un lien intérieur durable avec le Sanctuaire. Entourés des horreurs de la guerre, 
ils s’y transportent sans cesse en esprit et s’y sentent en sûreté, à l’abri et trouvent de 
cette façon des forces neuves.  
Toutes ces observations sont pour le Père Kentenich la constatation que sa « petite et 
chère idée » correspond bien à un plan divin. Avec joie il voit avec quel sérieux enga-
gement les jeunes cherchent à amener la Mère de Dieu à changer cette petite chapelle 
de cimetière en un lieu de grâce. 

Il constate aussi que, dans l’au-delà, la Sainte Vierge a accueilli leur demande. 
A la suite de ces constatations le Père Kentenich ne tarde pas à parler des grâces ori-
ginales qui émanent de ce petit Sanctuaire : grâce de trouver un chez-soi, grâce de la 
conversion et grâce de la fécondité apostolique. Il n’est donc pas question, en premier 
lieu, de guérison d’infirmités et de maladies corporelles. Le don de Schoenstatt est d’u-
ne autre sorte. Le charisme de ce lieu de grâce vise les détresse intérieures des hom-
mes auxquelles d’ici la Mère de Dieu veut apporter une réponse. 

Extrait du livre G. Boll : Vor allem mein Herz  (surtout mon cœur). Traduit par le P. Fleury 



Si vous voulez soutenir notre apostolat pour la France et la Francophonie, adressez vos dons à Sœurs de Marie, 
à l’adresse ci-dessous avec la mention « apostolat ». 
numéro de compte bancaire: 30027 17254 00018489101 43 
 
Pour virement vers la France : IBAN -  FR 76 3002 7172 5400 0184 8910 143    CMCIFRPP 

Responsable : Sœur Michéla Schon, Foyer de Schoenstatt,  F -59141 Thun-Saint-Martin    
Tél : 03 27 37 90 59 - Fax : 03 27 79 66 97 - E mail : Schoenstattfr@aol.com 

Depuis les sanctuaires du monde entier, 
les pèlerins sont en route vers le lieu de 
fondation, le Sanctuaire d’Origine, pour 
fêter les cent ans de l’Alliance d’Amour,  

le 18 octobre 2014. 


